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cliamps, d'abaca de Leyte; on commen-.
cera sous peu la construction des ma-
chines, qui seront exposées et mises à
lat Aisangit Inn dc e.,us ceux que la cul-
ture du chanvre Intéresse.

L'instrumient rudimentaire employé ac-
tuellement se comipose d'un coutea. fixé,
au moyen d'un pivot, par l'une de ses
extrémités, à un escabeau de boisc blea
lissé, et relevé à l'atitre au moyen d'une
pédale. La tige contenant la fibre est
découpée en lamelles de,6 à Gi pouces de
largeur qui sont Introduites dans l'appa-
reil. Ces lamelles étnt-placées: sous la
couteau, on lé.che la. pédale et la laine,
ettirée vers le bas par un contrepoids,
vient rAcler la fibre, celle-ci est tirée
d'un côté de l'appareil, tandis que la par-
ti1e charnue et les déchets tombent du
l'autre. Pour augmenter la finesse et la
blancheur de la libre on la soumet plu-
sieurs fois A cette opération; le déchet
est -plus considérable mais la fibre a plus.-
de, valeur, ce qui établit une comfpensa-
tion. L'instrument est actionné par dleux
ouvriere; l'un relève. et abaisse succes-
sivement la 'pédale, tan-dis que l'autra
opère le traitement de la fibre. Une
équipe de deux ouvriers peut décortiquer
de 35 à 50 livres de chanvre par jour.

Ce mode de décortication tôut en ne
nuisant pas beaucoup à l'aspect exté-
rieur de la filasse de chanvre, brise une
grande quantité -de fils et diminue con-
sidérablement leur force de tension. Le
déchet s'élève à .20 et 30 0/0; d'après le
cbuteau en usage; on en emnploie dedeux-
espèces: A lame garnie de den -ts et .1
tranchant lisse ce dernier-modèle vaut
mieux, bien qu'opérant le traitement
d'une moins grande quantité de fibre,
car Il respecte davantage celle-ci et lui
conserve mieux sa force primitive.

Quant au, paiement de l'ouvrier, il se
fait presque toujours en nature, le pro-
priétaire lui abandonnant, pour prix de
son travail, la moitié du chanvre décor-
tiqué. Cette moitié, l'ouvrier peut lai
vendre à l'exploiteur A un prix raisonna-
ble, ou l'expédier A Cebu ou A Manille
avec la cargaison 'de celui-ci, qui se
charge, dans ce cas, de la vendre -en
même temps que son propre aibaca. Ci,
système de métayage pousse l'indigène
au travail, puisqu'il l'intéresse directe-
ment A une production îplusý abondante,
mais Il présente, d'autre part, un grave
Inconvénient: celui de favoriser l'emploi
de couteaux défectueux afin de produire
davantage.-

La fibre de chanvre, débarrassée de la
Partie charnue qui l'enveloppait, est sou-
mise au séchage; A cet effet, on la sus-
pend sur des cadres de baimbou et on
l'expose au soleil pendant six heures en-
vi-ron. Il est bon de battre ensuite la fi-
lasse au moyen d'un maillet de bois,
pour én extraire l'humidité qu'elle con-

.tiendrait encore malgré un Premier sé-
chage, et de la soumettre une seconde

fois à l'action du soleil. Après ces diver-
sese opérationz, la fibre est en balles du
poids de 137a livres généralement. Cette
méthode de séchage est loin d'être par-
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1 faite puisqu'aucun-anri ne protège la

fibre contre les pluies, qui peuvent sur-
venir très- subitement; Il en résulte que
Souvent le 6hanvre est pressé et mis en
balles alors qu'il n'est pas suffisamment
sec; cette humidité séjourne-. l'intérieur
de la balle et est très préjudiciable à la
qualité de la fibre.

- Le transport du chanvre est tout aussi
défectueux que le mode de -séchage et
cause souvent la détérioration d'une par-
tie de la- marchandise. Il se fait par des
chemins très ardus ou Plus souvent pa-
eau, au moyen de petits bti'aux Indigè-
nes. L'abaca arrive fréquemment à des-
tination à l'état humide, à cause &e la
pluie ou de l'eau de mer. Dans ce der-
nier cas Il est nécessaire, pour empêcher
la détérioration de la fibre, de la laver
à l'eau fraîche avant de la sécher.

On classe le chanvre, soit au port
d'embarquement, -soit A Manille. Chaque
exportateur a ses 'marques qui corres-
pondent aux termes généraux usités sur
les -principaux marchés; ainsi ces mar-
ques portent A Londres les dén-ominia-
tions suivantes: Best Marks, Good Cur-
rent, Pair current, Superior SecQnds,
Fair seconds, Good broun, Pair broun,
Dact Current, Manilla hemp Strings. Il
y a toutefois des exportateurs qui font
des classifications spéciales 'et person-
nelles, ne& répondant A aucune marque gé-
itérale. Dans ce cas, on cote l'abaca en
citant la marque spéciale; ainsi on dira
A Londres:

W B, S B.
B S M. etc., etc.

Les dénominations générales de la
place de Manille sont les suivantes:
Superior, Carriente, Segunda, Colorado,
Ovillo.

Les marques des exportateurs diffè-
rent aussi d'après l'endroit où s'est ef-
fectué le pressage.

Les principaux exportateurs sont
Smith-Bell et Co, Stevenson et Co, Ker et
Co, Aldecoa et Co.

La meilleure qualité ou "Superior" con-
siste en une fibre très résistante, abso-
lument blanche, longue, souple, soyeuse
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Il est difficile de donner une valeur A
chacune des -qualités, car les prix sont
fortement Influencés par la spéculation.
A Manille, c'est le "Corriente" qui sert-de
base à la-cote; les chanvres journelle-
ment cotés sur ce marché sont le Leyte.-
l'Albay, le Daet et le Sorsogon. Le prix
est Indiqué en pesos philippins au.picul,
[dollars américains par 1i37J livres.]

Après la classification a lieu le pres-
sage. On emploie&A cet effet de grandes
pr esses A vapeur ou à main.; celles-ci
sont xpIses en mouvement par un certain
nombre de Chioois ou d'indigènes. Une


